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La grippe espagnole : fiche descriptive 
 
 

▪ La grippe espagnole frappa en plusieurs vagues en commençant au début de 1918 jusqu’à 
1920. 

▪ La première grande vague frappe en automne 1918, la seconde durant le printemps et été 
1919, et la troisième au début de l’année 1920. 

▪ La grippe espagnole n’avait pas grand-chose à voir avec l’Espagne, malgré son nom : 
o La censure de guerre empêcha les pays impliqués dans la première guerre 

mondiale, de rapporter correctement l’importance de la propagation. La presse 
espagnole, cependant, n’était pas censurée – permettant de ce fait, une plus 
grande couverture médiatique de la pandémie, et c’est pourquoi l’Espagne 
semblait particulièrement touchée. 

▪ La grippe espagnole est particulièrement dangereuse pour les jeunes hommes en pleine 
santé. Ce n’était pas la démographie usuelle pour les précédentes pandémies de grippe. 

▪ Le jeune Walt Disney l’attrapa, ainsi qu’Amelia Earhart, et probablement le Colonel 
Canadien John MacRae. 

▪ La guerre aida la propagation de la maladie : Elle fut transportée à travers les océans sur 
des bateaux plein de soldats, et à travers le Canada sur des trains de transport de troupes. 

▪ Elle contamina 10 fois plus de personnes qu’elle n’en tua. 
▪ Les premiers symptômes peuvent être trompeurs ; cependant, la maladie frappe vite, et 

peut tuer en l’espace de quelques jours. 
▪ Une pandémie de grippe aujourd’hui pourrait tuer près de 80 million de personnes dans 

le monde. 
o Malgré ce que l’on sait de la grippe espagnole, il y a de grandes incertitudes sur les 

statistiques associé à la mortalité et la morbidité. 
▪ La souche de la grippe associée à la grippe espagnole, H1N1, est apparenté de très près à 

de nombreuses souches de de grippes qui se propagent aujourd’hui. 
o D’ailleurs, la grippe porcine, la souche de grippe qui s’est propagée à travers le 

monde en 2009, était une grippe H1N1 également. 
▪ La pandémie de la grippe espagnole a changé le Canada. 

o Elle est la cause directe de la création d’un département fédéral de santé publique. 
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o La prévention des maladies devint une priorité, plutôt que le traitement des 
maladies. 

o L’expérience de la pandémie de la grippe espagnole fit prendre conscience aux 
canadiens que des maladies comme celle-ci sont des problèmes collectifs, et non 
pas individuels. 

 


